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Vivre pour Dieu

Sabbat aprèS-Midi

Lecture de la semaine 1 Pierre 3:8-12; Gal. 2:20; 1 Pierre 4:1,
2; Romains 6:1-11; 1 Pierre 4:3-11; 2 Sam. 11:4.

Verset à mémoriser: « Car les yeux du Seigneur sont sur 
les justes et ses oreilles sont attentives à leur prière, mais la face du 
Seigneur est contre ceux qui font le mal. » (1 Pierre  3:12, LSG).

Les écrivains bibliques connaissaient la réalité de la nature humaine 
pécheresse. Comment pourraient-ils ne pas? Le monde est rempli 
de ce fait. En outre, ils étaient aussi conscients de leur propre nature 

pécheresse (voir 1 Timothée 1:15). Ils savaient à quel point cela était 
sérieux; après tout, voyez ce que cela a couté pour résoudre le problème 
du péché – la croix de Jésus-Christ. Voilà combien la réalité du péché est 
profonde et généralisée.

Mais les écrivains bibliques étaient également très conscients de la 
puissance de Christ à changer notre vie et à faire de nous de nouvelles 
personnes en Lui. 

Cette semaine, Pierre  continue sur cette même piste: le genre de vie 
nouvelle que les chrétiens auront en Christ, après qu’ils se soient donnés 
à Lui et qu’ils aient été baptisés. En fait, le changement sera si grand que 
d’autres le remarqueront. Pierre  ne dit pas que ce changement sera tou-
jours facile; en effet, il parle de la nécessité de souffrir dans la chair (1 Pie. 
4:1) afin d’avoir la victoire qui nous est promise. 

Pierre  continue de traiter d’un thème qui imprègne la Bible, la réalité de 
l’amour dans la vie d’un croyant en Jésus. « L’amour », écrit-il, « couvrira 
une foule de péchés » (1 Pierre 4:8, S21). Quand nous aimons, quand nous 
pardonnons, nous reflétons ce que Jésus a fait et fait encore pour nous. 

* Étudiez cette leçon pour le sabbat 29 Avril.

*22–28 AvrilLeçon
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Être animé d’un même esprit 
Lisez 1 Pierre  3:8-12. Que dit Pierre  ici à propos de comment les 

chrétiens doivent vivre? Qu’est-ce qu’il a déjà dit dans 1 Pierre 
2:20, 21 et qu’il répète? 

Pierre  commence en leur disant d’être tous « en esprit d’union » 
(homophrones). Il ne parle pas de l’uniformité, dans le sens que tout 
le monde pense et agisse exactement de la même manière. Le meilleur 
exemple de cette idée se trouve dans 1 Corinthiens 12:1-26, où Paul 
a fait remarquer que tout comme le corps est composé de plusieurs 
membres, tels que les mains et les yeux, mais forme toujours une unité 
intrinsèque, de même l’église se compose d’individus ayant différents 
dons spirituels. Pourtant, ils ont une unité de but et d’esprit dans le 
sens du fonctionnement de l’ensemble afin de former une communauté 
unie. 

Bien sûr, cette unité n’est pas toujours si facile, comme l’histoire de 
l’église chrétienne l’a amplement montré (et malheureusement). Ainsi, 
il dit à ses lecteurs comment ils peuvent révéler et exprimer cet idéal 
chrétien.

Par exemple, les chrétiens doivent agir avec sympathie (1 Pierre 3:8). 
La sympathie signifie que lorsqu’un chrétien souffre, alors, d’autres 
souffrent avec lui; quand un chrétien se réjouit, les autres chrétiens se 
réjouiront avec lui (cf. 1 Cor. 12:26). La sympathie nous permet de 
voir le point de vue d’autrui, une étape importante pour l’unité. Pierre 
dit alors que nous devrions être « pleins d’amour fraternel » (1 Pierre 
3:8, LSG). Jésus Lui-même a dit que l’amour est la marque distinctive 
de ses véritables disciples (Jean 13:35). Par ailleurs, Pierre dit que les 
chrétiens auront un cœur bienveillant (1 Pierre 3:8). Ils auront compas-
sion des autres dans leurs difficultés et leurs défauts. 

« Crucifiez vous-mêmes et estimez les autres plus que vous-mêmes. 
Ainsi, vous serez amenés en unité avec Christ. Devant l’univers céleste, 
devant l’église et devant le monde, vous porterez les preuves indu-
bitables que vous êtes fils et filles de Dieu. Dieu sera glorifié dans 
l’exemple que vous définissez. » – Ellen G. White, Testimonies for the 
Church, vol. 9, p. 188.   

Combien de fois nous faisons ce que Pierre  dit ici, surtout la 
partie sur « Ne rendez point le mal pour le mal » (1 Pierre 3:9, 
LSG)? Quel genre de mort à soi-même devons-nous consentir 
pour suivre ces paroles? Comment pouvons-nous expérimenter 
ce genre de mort? (Voir Galates 2:20)
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Souffrir dans la chair
Oui, Jésus est mort pour nos péchés, et notre espoir de salut se trouve 

seulement en Lui, dans Sa justice, qui nous couvre et nous amène à être 
comptés comme justes aux yeux de Dieu. À cause de Jésus, « vous avez 
accès auprès de Dieu comme si vous n’aviez jamais péché. » – Ellen G. 
White, Le meilleur chemin, p. 60.

Mais la grâce de Dieu ne s’arrête pas avec une déclaration que nos 
péchés sont pardonnés. Dieu nous donne aussi le pouvoir de surmonter 
nos péchés. 

Lisez 1 Pierre  3:18, 21 ; 1 Pierre 4:1, 2, ainsi que Romains 6:1-11. 
Quel est le lien entre la souffrance et la victoire sur le péché?

Il y a un petit mot grec utilisé dans 1 Pierre 3:18 qui met l’accent 
sur le caractère exhaustif du sacrifice de Jésus. C’est le mot hapax, qui 
signifie « une fois pour toutes. » Pierre  utilise hapax pour souligner 
le caractère exhaustif de la souffrance de Jésus et Sa mort pour nous. 

L’expression « ainsi donc » dans 1 Pierre 4:1 relie 1 Pierre 4:1, 2 à 
ce qui vient d’être dit dans 1 Pierre 3:18-22. Dans ces premiers versets, 
Pierre fait remarquer que Christ a souffert pour nos péchés afin qu’Il 
puisse nous amener à Dieu (1 Pierre 3:18), et que le « baptême vous 
sauve » (1 Pie. 3:21). 

Alors, le baptême est peut-être le meilleur contexte permettant de 
comprendre les paroles de Pierre  « car celui qui a souffert dans la chair 
en a fini avec le péché » (1 Pierre 4:1). Par le baptême, le chrétien par-
ticipe à la souffrance, à la mort et à la résurrection de Jésus. Le chrétien 
a fait un choix « de vivre, non plus selon les convoitises des hommes, 
mais selon la volonté de Dieu. » (1 Pierre 4:2, LSG). Ceci ne peut être 
accompli que par l’abandon quotidien de soi au Seigneur et la cruci-
fixion de « la chair avec ses passions et ses désirs » (Galates 5:24).  

Dans Romains 6:1-11, Paul dit que lors du baptême, les chrétiens 
sont unis avec Jésus dans Sa mort et Sa résurrection. Au baptême, 
nous sommes morts au péché. Nous devons maintenant faire de cette 
mort au péché une réalité dans notre vie. Les paroles de Paul: « Ainsi 
vous-mêmes, regardez-vous comme morts au péché, et comme vivants 
pour Dieu en Jésus Christ » (Rom. 6:11), donnent le secret d’une vie 
chrétienne.

À quand date la dernière fois où vous vous êtes trouvé « souffrant 
dans la chair » en vue de lutter contre le péché? En quoi votre 
réponse vous parle de votre vie chrétienne?

LunDi

59



25 Avril

Né de nouveau
En Christ, nous avons une nouvelle vie, un nouveau commencement. 

Nous naissons de nouveau. Si cela signifie quelque chose, surtout pour 
ceux qui ont accepté Christ après l’enfance, cela doit signifier qu’ils 
auront une vie différente de celle qu’ils menaient avant. Qui n’a pas 
entendu quelques histoires incroyables de ceux qui, après avoir mené 
une vie mondaine, ont connu une transformation radicale à cause de 
Jésus et de Sa grâce salvatrice?  

En effet, après avoir parlé de la mort à soi-même et de la vie nouvelle 
que nous avons en Jésus (après avoir été baptisé dans Sa mort et res-
suscité avec Lui), Pierre  parle ensuite du genre de changements qu’un 
chrétien peut connaitre.

Lisez 1 Pierre  4:3-6. Quels changements se produisent dans la vie d’une 
personne, et comment d’autres répondent à ces changements?

Les termes utilisés par Pierre  qui ont trait à l’abus d’alcool sont « l’ivro-
gnerie » (LSG), « la dissolution », « l’excès de boire » (LSG), « les beuveries » 
(NBS). Pour utiliser la phraséologie moderne, disons que la fête est terminée. 
En fait, selon Pierre, le changement qu’éprouve un chrétien devrait être assez 
grand pour que ceux qui connaissaient le chrétien dans sa propre vie passée, 
trouvent « étrange » qu’il ne participe plus à ces mêmes dissipations (1 Pierre 
4:4). Ainsi, nous pouvons voir ici une opportunité de témoigner auprès des 
incroyants sans avoir à prêcher. Une vie chrétienne pieuse peut être plus qu’un 
simple témoignage, plus que tous les sermons du monde.

Que dit Pierre  dans ces textes sur le jugement? 

Ici, tout comme ailleurs dans la Bible (Jean 5:29, 2 Cor. 5:10, Heb. 
9:27), Pierre  indique clairement qu’un jour, Dieu jugera toutes les 
œuvres accomplies « dans la chair » (1 Pierre 4:2). Quand Pierre  dit 
que « l’évangile a été aussi annoncé aux morts » (1 Pierre 4:6, LSG), 
il veut dire que même ceux qui sont maintenant morts, avaient l’occa-
sion de connaitre la grâce salvatrice de Dieu, quand ils étaient vivants. 
Ainsi, Dieu peut les juger à juste titre.

En tant que croyant en Jésus, quelle vie différente menez-vous 
maintenant que vous ne viviez pas quand vous ne croyiez pas en 
Lui? Quelle différence Jésus a-t-Il fait dans votre vie?
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Les péchés de la chair 
En énumérant les mauvaises choses que les gens avaient faites dans 

le passé, et qu’ils ont cessé de faire après qu’ils soient devenus croyants 
en Jésus, Pierre  répertorie également ce que l’on pourrait qualifier de 
« péchés sexuels. »

Lisez 1 Pierre  4:3. Quoi d’autre Pierre  liste-t-il?  

Deux mots ont une connotation sexuelle distinctive : « la dissolution » 
(aselgia, qui signifie « sensualité ») et « convoitises » (epithumia, ce qui 
signifie « luxure » ou « désir »). 

Pourtant, c’est trop facile pour les chrétiens de donner une fausse 
impression sur la sexualité. La Bible n’est pas contre le sexe. Au 
contraire, c’est Dieu qui a créé le sexe, et Il a donné la sexualité à l’hu-
manité comme une grande bénédiction. La sexualité était là en Éden, au 
commencement. « C’est pourquoi l’homme quittera son père et sa mère, 
et s’attachera à sa femme, et ils deviendront une seule chair. L’homme et 
sa femme étaient tous deux nus, et ils n’en avaient point honte » (Gen. 
2:24, 25). La sexualité devait être un des éléments clés qui uniraient 
l’homme et la femme dans un engagement continu qui forme le meil-
leur arrière-plan pour élever leurs enfants. Et cette proximité et intimité 
seraient le reflet de ce que Dieu voulait entre Lui-même et Son peuple 
(voir Jérémie 3, Ézéchiel 16, Osée 1-3).  

À sa place correcte, entre un homme et une femme dans le mariage, 
la sexualité est une bénédiction profonde; au mauvais endroit, dans un 
contexte incorrect, elle peut être une des plus grandes forces destruc-
trices dans le monde. Les conséquences dévastatrices immédiates de ces 
péchés sont au-delà du calcul humain. Qui d’entre nous n’est pas témoin 
des vies ruinées par l’abus de ce merveilleux don? 

Qu’ont en commun les textes suivants? 2 Samuel 11:4, 1 Cor. 5:1,
Genèse 19:5, 1 Cor. 10:8.

Bien sûr, on n’a pas besoin de la Bible pour connaitre les histoires de 
douleur et de souffrance que le péché a causées. 

Cependant, nous devons être prudents aussi. Certes, les péchés de cette 
nature peuvent avoir des effets fortement négatifs sur les gens, et la société 
a tendance à froncer les sourcils sur eux. Mais un péché est un péché et la 
mort de Christ couvre aussi les péchés sexuels. En tant que chrétien, vous 
devez être prudent, surtout dans ce domaine sensible, pour s’assurer que 
vous appliquez ceci : « ôte premièrement la poutre de ton œil, et alors tu ver-
ras comment ôter la paille qui est dans l’œil de ton frère » (Luc 6:42, LSG). 
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L’amour couvre tout 
Même à l’époque de Pierre, les chrétiens vivaient dans l’attente d’un 

proche retour de Jésus et de la fin de ce monde actuel. Nous le savons 
parce que dans 1 Pierre 4:7, il écrit : « La fin de toutes choses est 
proche. Soyez donc sages et sobres, pour vaquer à la prière » (LSG). En 
d’autres termes, soyez prêts pour la fin. Aussi, dans un sens très réel, la 
« fin », autant que chacun d’entre nous est concerné, n’est jamais plus 
qu’un moment après que nous mourons. Nous fermons les yeux dans la 
mort, et – que ce soient des milliers d’années qui passent, ou quelques 
jours – la prochaine chose que nous savons est la seconde venue de 
Jésus et la fin de ce monde.

Selon Pierre, parce que la « fin de toutes choses » est à portée de main, 
comment les chrétiens devraient-ils vivre? Voir 1 Pierre 4:7-11.

En plus d’être sobres et attentifs dans la prière, les chrétiens doivent 
avoir « un amour constant les uns pour les autres, car l’amour couvre une 
multitude de péchés » (1 Pierre 4:8, TOB). 

Que signifie cette assertion? Comment l’amour couvre-t-il le péché? 
Une clé pour comprendre cela se trouve dans le texte même que Pierre cite, 
Proverbes 10:12, qui dit: « La haine éveille des querelles; l’amour couvre 
toutes les offenses » (NBS). Quand nous nous aimons les uns les autres, 
nous serons plus disposés à pardonner à ceux qui nous offensent. L’amour 
de Christ L’amène à nous pardonner; notre amour doit nous conduire à 
pardonner aux autres. Là où abonde l’amour, les petits délits et même les 
fautes les plus grandes, sont plus facilement négligés et oubliés. 

Pierre  exprimait certainement la même idée que Jésus et Paul, qui disent 
que toute la loi se résume dans l’obligation d’aimer Dieu de tout notre 
cœur et d’aimer nos prochains comme nous-mêmes (Matthieu 22:34-39, 
Romains 13:8-10).

Pierre  invite aussi les chrétiens à être hospitaliers. La seconde venue 
peut-être proche, mais les chrétiens ne doivent pas abandonner les relations 
sociales à cause de cela. Enfin, quand les chrétiens parlent, ils doivent 
le faire comme ceux qui parlent de la part de Dieu. En d’autres termes, 
la gravité de l’époque réclame une communication sérieuse des vérités 
spirituelles.

« L’amour couvre une multitude de péchés. » Qui a péché contre 
vous? Comment pouvez-vous révéler l’amour nécessaire afin de 
« couvrir » ce péché? Pourquoi est-ce à votre propre avantage de 
le faire?
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Réflexion avancée: « L’amour patient et plein de bonté ne
fera pas d’un écart de conduite une offense impardonnable, ni ne 
donnera une importance capitale aux erreurs d’autrui. Les Écritures 
enseignent clairement que les offenseurs doivent être traités avec 
magnanimité et considération. Si on agit correctement, le cœur 
apparemment obstiné sera peut-être gagné au Christ. L’amour de 
Jésus couvre une multitude de péchés. Sa grâce ne conduit jamais 
à exposer les torts d’autrui, sauf s’il est positif et nécessaire de le 
faire. » – Ellen G. White, Conseils aux éducateurs, aux parents et 
aux étudiants, p. 214. Pensez, par exemple, à l’histoire de Jésus et 
la femme surprise en flagrant délit d’adultère (Jean 8:1-11). Nous 
voyons généralement cela comme une histoire de la grâce de Christ 
pour une femme déchue, et cela est vrai. Mais il y a aussi un élément 
plus profond. En confrontant les chefs religieux qui avaient conduit 
la femme jusqu’à Lui, pourquoi Jésus écrit-Il au sol « les secrets 
de leurs vies coupables » (Ellen G. White, Jésus-Christ, p. 461), où 
les paroles pouvaient être instantanément effacées? Pourquoi ne les 
accuse-t-Il pas ouvertement, en déclarant devant tout le monde ce 
qu’Il savait de leurs propres péchés, ce qui aurait pu être tout aussi 
mauvais ou encore pire que cette femme? Au lieu de cela, Jésus leur 
a montré qu’Il connaissait leur hypocrisie et le mal de leur cœur 
et qu’Il n’allait pas les exposer devant d’autres. C’était peut-être 
une façon propre à Jésus de tendre la main à ces hommes, en leur 
montrant qu’Il connaissait leurs desseins et en leur donnant ainsi 
l’occasion d’être sauvés. Quelle leçon puissante pour nous lorsque 
nous devons faire face à ceux qui ont péché.

Discussion:
	Attardez-vous plus sur la question de l’unité opposée à l’uni-
formité. Y a-t-il certains domaines dans lesquels nous devons 
être dans l’unité complète d’esprit afin de fonctionner comme 
une église? Dans l’affirmative, quels sont-ils et comment peut-on 
trouver cette uniformité  nécessaire? En revanche, quels sont les 
domaines dans lesquels une diversité d’opinion n’est pas nocive, 
mais pourrait au contraire être utile?

	Quelle a été votre expérience avec le concept de la nécessité de 
« souffrir dans la chair » pour mettre fin au péché? Qu’est-ce que 
cela signifie? La puissance transformatrice de Dieu dans notre vie 
signifie automatiquement que nous ne devons pas souffrir dans la 
chair afin d’avoir la victoire? Si non, pourquoi?

	Voyez autour de vous la dévastation causée par l’alcool dans 
tant de vies. Que pouvons-nous faire en tant qu’église pour aider 
les autres à voir le danger de cette drogue? Que pouvons-nous 
faire pour mettre nos jeunes au courant de l’erreur que ce serait 
même d’expérimenter une substance qui peut leur causer un tel 
préjudice terrible?
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